
DanrKf X appr°ches,du Printe“PS une rumeur se ré-

ut connu a Quebec que sur la fin du mois d’août
trois^°nS7lementleSlettreS de France Prenaient 
t ois et quatre mois pour se rendre à Québec mais les“ d“ Détr0i' ï«“« bout de :

eu;83; 9 J0UrfS’ dUrant les quinze mois qui nous oc- 
upent ici, sauf une seule fois, du 23 juin au 20 juil­

let 1747 ou 1 on ne compte que 27 ou 28 jours. Une 
de^che de Veuille» peetie le ,er avril,' passai,” 
Quebec le 1er juillet, était rendue au Détroit vers le 
er septembre ; la réponse du Détroit 

bec vers le passait à Qué-
TonrH ler novembre et arrivait à Versailles au 
Jour de 1 An ou aux Rois, 
cela. Nous avons changé tout

Enfin, le 28 avril i848, les Sauvages 
tent, deux jours avant 
après, pour

se soumet - 
le trité d’Aix-la-Chapelle. Peu 

motif qui n’est pas expliqué, trois des 
assassins de Martineau allèrent à Montréal se remet­
tre entre les mains des autorités. Le quatrième n’a- 
vait pas voulu, céder ; il échappait 

Le 2 août

un

aux poursuites.

d’hostilité en Edrop” *£££?& ^ 
Une lettre du gouverneur de New-York, datée du 1er 
out, ne parvint a Québec que le 27 de ce mois. Elle 

demandait suspension d’armes.
U paraîtrait que les trois 

devaient être jugés à Québec et 
dans cette

on

assassins de Martineau 
qu on les mit en route 

vue, mais l’intendant de la Nouvelle-Fran- 
ce.-à la tête de la justice, ne les vit jamais, 
août il écrivait : car le 10
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